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A SA1M JAIOIES - ROI BVIX 
Deuil immédiat 

I x i c a l l o u d e Chute» depuis 1 ftv 

COftitfGIS FUNEBRES &0B.TS 
Le* ami» et « .nna i : " • » I < BaaaiHa OlIIAI'.'I D6SDK. 

qni, par oui.l,. rtnMIpa rc.u de lettre de f-. 
d u an* » •'•• ll«>pn-n->e-C»ralie O » » o n , de 
Boubaix. i.; 1» dewmbr • 1SV9. dan» »a Ï3c année, adminis
trée des-,-v-.- n- Sainte-Eglise-, esn» pri»s 
de MMMkW I- [r. * ni avis crranv m ton Mit tien et de 
bien vouloir assistai aux O c Solennel», qui 
auront li.u le mervredi ta rour-int, à 9 heures, eu l'cfrlis* 
Saista-Uisabetb, a Houbaix. U ; . - . i a ' i h :i la i i i i w n rnor 
tu-or,. r ••"rt. 132. - I s r t u arteat anssi d'as-
M e r * M il.it d i célèbre le mardi 10 janvier 
•M», I l .... i ra li "i 
ter la i u.bre M a 8 
heure*, en la n 

M. i, i • •av»»-
part aux anus i : cous • - - Ui vien
nent .1 ••; io..i f'i iirfjaa tx* r 

wilk- .n •Meiirè.-<t«*+:iilaJii--J«»»<-pl».;el8ic»«>u î- l 

. U> la famine DONNEK-OITPRIEZ 
cjoi, par oubli. D'à» raire-psrt 
du dèeèi . I , o u i - l i o n n e / , d - d l •' Ronbat». le 
asaseeaabri m u , administré du B i t » 
ment an l'Kxl usai Onction, .-ont priés de roiisiùe-r.-r le pre 
aeut H I > aaeamc en tenant te a et d..- bien voeécir as» 1er aux 
Convoi a .-..lut aataBB* i.-. «ai auront Ban le mercredi *> 
eouraul. 11 haiirn. ea : i : ' . a. ateobaax 
1/asaaaabiéa a ' l J . •*, aataajl-
• « I du l.-i( in aria, i X li l|2 

Lu unit Batnaael do Hoi • régtlee Saint-
Martin .iKi.nl- ii M décerabra «M», * 9 b. II*, 
ponr la rage» de rsane de M lalaBasaBaBJa Xti»riA--l.oainA-
I t t m n m l w v m.iubr. un l e r-, l'rdic. déeadta tuiitttnieut à. 
Honhaiv le1» novembre !>•*>, ions sa *6c Basais. Marli M d. 
tcmbr. .É.J II <!- g*tl * la ( M M M du Rosaire, la même 
jour, » i* h.. Obtt des 1i vasasda; le vendredi U , a 7 b. l | t . obil 
du Si- -rc-tà/r- — t— i • una* qui. pur oubli, n'auraient 
pas rec-u d» tellre da iau.-part. flaa» pâtes» do «aaaiddBav kc 
prtscui avi» connue M tenant heu. 

Nu Obit M a s s a i du Moi* sera aâVsenjl en l'énlise Si;!:*. 
Marliu.a rM.uiJ..,v, :.: j ' u l : ^1 . ] . . , IOI.I . LStlsV a le heure» M*. 
pour le reios de rame d> Pain- M a r i e - l j i d i » i i i e - J o n c p h 
DovilIW-r. < : < i •!• V , ,m r!...r-nu»IHi*-r, décédée a 
Roulais !• il d .us M soixante-quatrième 
aimée, adnont-lis. les Si ïvn ib» de netr» m-r- laSti Eglise 
— IsapaaaMaaaaaad,par oub'i. .-ésci-ai .nt pas rafla de lettre 
de,riiiii.-(iail. ; r Ht prcaBBt a n s aaaaasc 
e n tenant lioi — Les Uaa» .-, de te. CoasV reaee de -i \ lacead 
de Paul, reront cêlibi i nu Ubit le vendnMll ttoauraat, a * Ii., 

TRIBUNAUX 
COUR D'ASSISES DU NORD 

1 •,/,.•„,-,. t,, bmiti 1H ilrr.mhrt-
Présid'-uer (;( Î le? gomt'IBef I t a w 

• M a t d R paMe W. Caooxv, avocat gén-val 
l*;irriri i lP' i» lla>-:irp<» 

l e t juil!' I do. I n voisins 
de Staaiaa iiliau-,,.,-, a(é de : , ans, eaMaateor i l l ispros. 
surpris de oc pas l'avoir vu depuis la veille dau> la matinée, 
intoriiM-nni radjoim faisant sunetioafl de DMare. 

On peaétia d ms la ir de !.. ferme, et piusii uraj persos-
urs aucieiiK.lit. Idiaii-sj ma, ig , ;, t j an», à la fr.ièiir d'une 
aorte de grenier où il couchait nntfnairenient. Il so aaeha 
aux>'itôi. i l u" vinl pa' 
dut sliitrodnire par une* fVnèlrp. 

ta>«*ltpara d'r3eotb>re l i inus-y. il drelaaa «n*|| nvaif vu 
non fièrc le m din et que relui '*i était paKl nux fhitn :'s.Mais 
bientôt 1. eadavre de la victime, dont la llirtnv porUM les 
traces de aoaalir . rctroavé dans la eascraje du 
j)uriii. 

Tandis qu" r n i -s i - ' ,nts i n--rii-nt des eria, l*Hinan*_ 
tremipaiil la -urv.ill .•:.-. ,",.nf 11 était l'objet. sVnhril psi' 

i fenêtre mais iL fui ,-, ;, i.n; ramen* -\ son domicile et 
• i sonnes qui lui tar 

ijuj- par sa sreur et 
a rut dûcjfté a 

I-r ju- ^ 
^—-TïlSQu'â 13 
If a prétendu qu'il était "ti état d'ivresse. I a'-.-.;s-,tiim sou-

ttent que e'• -st Inexact. 
ta vi . i im.-i . loutait non AN FP s'était plainte de lui au 

garde -champ'-! n . Dbauxsy père a. it prié un ci.tnmissiotinal-
re «n trrains di n-ifver ta Bradait d'une venu de t>U\ sans 
toalcfuih lui en dire la raison. Il avait chargé quelqu'un 
,J-JI ;., I, note, m a i s - i i i s qu'elles lussent à son 
nom. des récoltes que lui même I lisait vendre aarpied. En-
Mn. la reMedi sa in-iri II défendait â sa p<dite fille de sor
t ir Il ne V.HI-ut .K.«. rti«ait-n rrasar seul, de crainte q iv son 
M» ne vint à HWMft 

k'asaaMajaaaa 
H. ltvoe.it t- ne.-al >iinnr.y a demandé la peine eipltale 

eoxttre tepaiatetta. Ma A. lt'l lof*he a éluquenmieitl défendu 
Ohaussy. I.e jury a concédé di-s cin-onstarices alteaujiite.s N 
te tour a prûtaiaoé les irarouy (ara* <ï mwrftktUi. 

T r i b u n a l o o r r s r v t l o u u » - ! «Ie> L i l l e . — A\id\-*n<-e du 
lundi 1H i /r- -•'...• 1899. - Présldcne» de M. MMITIV. vice 
président.- I i. ni " u n i M - -eis B'rrjra muté ni a'aacnBys • "i. 

DATS. — l'u nnl i a i procès, et ,e.iiiiii;nt original, s'i-st plaid*' 
aie,- devant la Je cliambie du rribunal civil de Lille. BxpO-
aous 'i aliui'il l' ••; faits. Eu M:i2 fut fondée à Comines, avec 
auion-.i'- d'anciens lutdata qni 
iTaiipela la Pifr ioU Comimiù*. son siése, prévu par les 
Kt.-ilii!-.. était a rcs'aminet de l'Aide d'or. Tout alla bi'-n 
quand, (leniii'rriiient. il fut question de déplacer le slék,-'- so
cial une réunion frénérale etrt li.̂ n sons la Pféaldt uee de 
M. in,mont., pis vi.i. m, qui décida de se transporter a Testa 
naliict du fhttour -' Il '•'•ire. On j lu,t deux séanci-s, puis on 
I t — i u a à l'anei- n xléxje. 

Ici ciiiiiini le i la setesioa. La niaioriié des membres, (il y 
en avait iH en loin i eette el»»|!i''i nreleralt le nouveau ra-
iur.-r <i rtrfusa de suivre s-m président; bien pins, a la sotte 
de d inarches n'ayanl paa atnutl, les partis..ns do n.uve.iu 

' '.-1-ii'èn-nt H. finm-int «émis 
sionn.iii, • ' p - • '••-••nt â iv-leetion d'un n u a t e a a I n t e s u . 

nt "io a cette éno'ine le- son cVé . M fraction de 
M. Itimi'.nt ai"">o-eîait. Ils étaient sept an début. Ils avaient 
presque quinlupii- Pur nomlire, M rardMeMh! tiiee l'alrinlt 
Ômtiiinti.-"t Ps tnalfrara et les archives de là aseééaé. 

La traction du /!• lour aa lu par* HBteaaaoaa-te eunnie 
cefaî, qui ^̂  dl aur^i ce i p m et préseadaM l'avoir seule, pé-
:„'irnt de s'a '• sser à l t JasUee ; jo membres i-lont n seaje 
ment étaleni ées lauaxmta anciens), dont MM. Delen, Pollet. 
etc.. assi ' io .. ni alors M. DanWM et ses amis pour votrdin-
q œ ces derulen (l'onj |>as 1" droit de porter le titre de l'a-
triât) laaiili n'ir s . idendre condamnera rendre les archives. 
le drapeau, h > fonda aa eateae, i> s Haasraea, la suiiveniioii 
du H idli • payée i M, Pxunom. et ce a peine de 50 francs 
par joui de retard, et. eu oatre. ea t,<M)0 francs de dom 
aaJfes-mtérAs. 

Ce»; M'de i ait«wrryns qui aoaUent la aavaxataede Oeleu et 
auli s p expose P s laits al s'appale sur la décision de l'as-
BcmliPe géii. i-tle. L'arueJe i des Ktatato porte, en elTei, que 
« le •.ièvo- \<>: pexirra être clian^- 'i'n- par une d-'-cision prise 
en réaalon générale compoaécd'au moInBKW tcois quarts des 
memlir s ,i-'us et 'lie- to i t cha:i.;. iii'-nt de toaal doit élu-
apnrouvé t u- le pis-let. > 

Il v avait vingt doux membres présents sur vingt-huit, dit, 
*r*<t« I auweri-viis; d'apaii une liste qu'il a sous U'8 yeux. 
Tin/t voiiini . seulemeiit. et c'est le 2r« Juin que le préfet, a 
approuve te i.-.itisfer!.. L'avocat prétend qaee'eal dans on but 
politique et a l'instigation du maire que M. Purnont a voulu 
a, toutes lareca ivdoaraer à l'ancien estaminet. 

H< Uoyer-('.h.iinmanl.aii mmi de M. Kumont, explique qu'il 
y a eu un aaalentendu. Il avait été aoeaMaa que le cabaret de 
i'Aii'le d'Or fol sui' if imé et xoilà poaii|aul ou k'éiaii oecutié 
de cherr'iei un nouveau local ; cette éventualité u ayant pas 
t u Heu, en i-cloucna elier. le premier ealiaieiier et VM-C d'au
tant pbis de rateoaa que te rote du transfert était nul. Il n'y 
avait que if. personnes a Pau»emblée générale et «un M et 
Il produit a l'appât ea s. • dires, lea rTatMUaBana de trois 
membres portés connut présenta et qui afBriarai n'avoir i « s 
arts iiart a la délibération . ta majorité devait être de x t . s o i t 
le» 3|*. Celte décision étant nulle, il n'y avait pas Heu A 
transfert ; aucun procès-verbal reffajtea n'est d ailleurs pro-
aaab 

l ie Boyei ("hiimniard soutient en outre que l'éleclion d'un 
nouveau prt'-sident est anlisialntaii-e: les statuts ne pc-voient 
l e s démissions que par écrit, M. Iluinotil n'a Jaunis donné la 
demie , ii est donc toujours président et c'est à tort qu'on l'a 
déclaré démissionnaire Le Triho.nal nous dira dans huit jours 
0 0 ae trouve la vraie Patriote romtnutxe. 

C o n s e i l «le l i r é f o o l n r e d u \«>i i l . — Pis sUience. il« 
01. OSASO. vice président. — LKS IXOSDATIOMS A ROIBIIX. — 
t'arrèlé du Conseii do |MI lecture, daus le procès enresiion-
sabUlté Intent.' i la ville de Roubatx par M\t. .vllart et Bour-
desHj. i l'occasion dluoiidatioiis dans leurs itropriétéa A U 
suite de pluies ayant fait déborder les égoois, entérine pure
ment et simplement le rapptvrt des .-xperts. En eonséqaenec, 
0 eat aUom' Î.OOO (r. a KM. Allart et Oc . WW fr. a M. Rour 
deaa le tout avec intérêts judiciaires dépote le début d » 

« * • • * • 

C o n c e r t s & Spec t ae Je s 
T o t i r c o t n t j , —Salle. Leverrier. direction Loais Couvreur. 

— L-»- Dtin U M i n . —Le drame de M. Pierre HccoureeJle a 
eu hier lundi, un viritxbre sacct-s. ITnBOfubreux public assis
tait i cette r.wésenfation. Le dian.ç qui fait baâter le si>ee 
latoar pal les aaaxajBaaaa les ptas diverses a axe rendu d'ex
cellente façon pur la troupe de M. Couvreur. L-: public s'est 
montré I'.II reste tri-a satisfait t>t n'a pa» ménairé ses apiilau 
dis.- -m.-nLs aux irtisles. Craa-ol M: aoad du reste surpossé*. 
Si n us xouliona les citer, il faudrait les Lùmmer tous. 

Disons néaninoins rjue les rôles de l'.iufan et do Clau.liwt 
nr.i été remplis aaae s u c e s par t lmes Itracco at Durceb.u. 

i d" Bcorges de KéJoa et de Robert d'Albotee onl été 
rempli» pji- MM. tngalo et ateétet; ceux de Bélane Je korloi 
ri' i . innen et du Ztiàiirii.e i_ar Slm.» ttiuiiol, aaftaaaaa et 
FrancL Héville. (j»s derniers artistes ont rendu les rôle» avec 
talent. Signalons encore Lu Littuce. 

I—A S A I N T E - C É T C I l - E 
R o u b n i x . — Le Ji...,.,., ,-r I, l„ . / ' , i . , / ,o . .fii O u t r e ». 

— Iiiiii.in.hi- a trois hearea. à la o Brasserie des Or; 
tes » • ea Hea le tarique! de la Panfare du Oaatre, agrémenté 
tout natiirt il. mi •:! par PattraM •l'ine humeur paycaaa et les 
eflusioas d'an» fraternelle expaaatoei, AU ebampasne. le dp 
recteur, M. AlbertDobamel, a porté la santé da atéaMeat, 
M us .u- I. t. ovi-c. I. sile-n K-n. reu.x et d, . u,j de la so 
cieté qui a i.-pondu en p,-. p -ant 'u:. toast â M. Diiliim I doat 
U a loué le zèle et la tonne direction sanctionnée p a r l e s 

•'•• s obti nos au & ne turs de Pari-. 
a remercié teprésideiil.félieité. les musicteni à 

qui H a i ince rie l'appK-ciaUon oflicieile du jury 
au ixmcours d'honneur de Paris, formulée en ces lermea : 
« l'arifar.- du Centre, a i 1er ordre. PéUcitattous 
aux exécutants et à leur habile dircetear ». 

Il :i i : - Jte adressé un mot aimable aux Invliés. en parti
cule r a I ! délégation de I J C V itta r. -uhaiiicnnr et à la presse. 
Il a égali n e a t , aa nom rt- la société, ofT, rt une garniture de 
cheminée m a aa-cbefM. Olivier Detrrave, en téaMkgaageda 
,1e recoonaissance pour ,u'il avait rendus dans 
la préparation du concours de Paris. 

Cette léle iiiiime b'est tcriaincc par un concert improvisé 
et par un bal Oc lai.ulle-. 

— £t tawfaal Je la Fnmfmrt de ataaai-ajaaaW. — A trois 
heures et demie, tes musiciens di la Fanfare <U t«mmr*wmw* 
étaient renais, à leur siège, estaminet Deteroix, place Stc-
Hlsaheth, pour le banque! traditionnel. La léle, tonte intime, 
a et.--, d'un bout a l'autre, fort auim.'-e. 

Le repus était présidé par M. Henri Nj-s, président de la 
société, ayant à ses cotés : MM. Kdouard Mares.vmv. vicr-
president : Jacrroemaln, directeur, et l.ov.is Rareotte, major, 
ainsi qU. plusieurs invités et un représentant du Journal oV 
iloehai.r. 

L'heure des toasts étant venue, M. Marescaux a porté la 
santé- du président qui a remercié en termes excellents et a 

, qualités de direction du chef. Il a constaté les pro
grés constants et rapides faits par la fou/'.ij-e de àVaur. 
jxture, depuis qu'elle est sous le commandement de M. lac 
quemain. <> dernier a répondu, en quelque* mots et a en 
(âgé les iuu-.i-.-i, ns a assister 1res régulièrement aux répéti
tion^ 

Il a porté ensnile un toast aux Invités. Tour à tour 
MM. Nys et Marcotte ont remercié le Jimmal de IlouhaU de 
ton eoBcours Noln c illaboratcur a clôturé la série des dis 
cours, le- nombreux: vivats om été enantés et oc» haut» fui.-
p. s. I n l ,1 de famille u suivi le Banquet. 

P E T I T E C O R R E S P O N D A N C E 
K K. 7). T. li'i; — Non. — I n seul. Vaine de la famille, 

peui obtenir le bénéfice de la dispense militaire. Il est clair 
que le puiaé , ,u p- cadet ne peut se prévaloir d Une dmpeaxal 
iuutuiée « Fils aiad d une uaBBate de 7 enfants au moins. » 

A. 11. — Le déparia ea lieu le 11 juillet 1897. L int i ép i i e 
aér,.nan!e était de la Norvège. 

le» AuaituiJMia.— bemaadea a M. le préfet dit Nord un 
permis de colnprti ur. 

L.P. lu - - i Vous laaaa vous pr'-senter un jour de la se-
m a n e . a part, ta samedi, muni Je lions ouiils, à Douai (Arse
nal) devant le commandant de l a i e Compagnie d'Ouvriers 
d'artillerie p-.ur passer des examens; a- A toute époque de 
l'année; :<• tmSi au minimum: t- l'eu importe. — Prenez un 
buHcuAi de naissance ou une pièce attestant votre qualité de 
français et un certilicat de profession de votre patron. 

L. C, 16. — Voire fils né en France d'un père «Yraaaer 
né au même Peu. e»i Prancaic, sai:s facnlt/- de répudiation 
et il esi i.stn int a trois annéi s de service actif. — La situa
tion est la même que le pi ;-e- ait ou n'ait pa» satisfait â la loi 
sur la milice u l'étranger. 

Jntiém 103. -- Vous devez vous présenter dans les deux 
pays au montent de ITajacription des j-.-une.s gêna de votre 
classe cl réclamer le bénéfice de la convention franco hciyc; 
S' votre droit d'option dans l'année Je votre majorité. 

T e r r i b l e »-. 
f ênt a u x m i n e s d e L o u r c b . e s . — 

VSStcnomm m iu . i . — Un surveillant, M. Kmile Malap 1 et 
un ouvrier. M. \ ietor Hallage, étaient oeeunés hier matin, 
vers neuf Heures at demi.-, à renouveler un câble à la fosse 
Saint Mathieu, .soudain le cible se rompit, et les ouvriers 
furent prteipi'és d'une hauteur de M mètres jusqu'au fond, 
qui atteint a cet endroit 680 mètres. Les deux malheureux 
oat été tues sur le coup. 

L e N o r d à P a r i s . — I J Société de « Li Retteiavc » 
(association amicale des entants du Nord et du l'as dc-CalaiM 
a tenu dimanche son assemblée générale annuelle, sous la 
présidence Ju M. Camille Bouchez, atioien procureur général 
de Paris. Elle a procédé au renouvellement de son comité, 
qui est composé comme suit: Président. U. Jules deGuerne, 
secrétaire général de la Société d'acclimatation ; rloe-préal-
dents. M. Edouard Noél, et M. Ikhrulllo. premier violon de 
l'orchestre de l'opéra. 
, «a» 1 . 

L e s m i n e u r s e t l a l o i s u r l e s a c c i d e n t s d u t r a 
v a i l . — M Aîfr.d Hiipont.président du conseil d'administra
tion des mines de Courrières, vient d'informer M. U wly. dé
puté, que le conseil d'administration faisait droit A une 
rectainatir.il des mineurs, concernant l'application de la loi 
sur les accidents du travail. liés maintenant, les dimanches 
et jours de fête légale on locale seront comptés comme les 
autres jour» dans la période de temps qui tusprnd le droit de 
l'OHvrier blessé- â l'indemnité temporaire. 

E l e c t i o n d e s r l é l é s ^ i é s m i n e u r s d n n s l e b a s s i n 
h o u i l l e r d u P a s - d e - C a l a i s . — Il a été procédé, dlm.n-
rhe, dans le bassin iHiuiller du Pas-de-Calais, à li-lection de 
delégui'-s rniiieurs. Il y a Ballottage pour piaateara atenea. 
Dans bon notiibre de fosses, laa aaaaaxiata souii nus par le 
syndic et ont elééxiucé». 

l * f i r ( W N t o r t i p « . - p l , il est (rcs nt i lp , dès enve, l'on 
tousse, de s appliquer un T h e r m o g è a e sur la 
poitrine. 6 0 4 9 8 

E S T A I M î t O I ' G . — D é c o u v e r t e d ' u n t r é s o r . — 
U n h é r i t a g e t l e < | u n r a i > t c m i l l e f r a t i c w e u T o o i 
d e p u i s o i n t ] a n s . — l'n cultivateur d'Est.timboorg, 
M. Itémy liLkeiel, qui exploite au hameau de la Luna l'an-
eieiBM ferme GlcrtiauxCoeheteux, a fait II y a environ nuit 
Jouis; ure- importante et intéressante trouvaille. En eivusanl 
un fosse le long d'une briqueterie, dépendante de la ferme et 
située près de la roule, de Laars Word à Ksiaimoiiurg, il dé
couvrit une maarlli aa bois aecouvarte de ziuc et d'une ca-
pacité de trente utalUnali»! cabaa. 

Notre homme, persuadé qu'il avait rlée/iovert un trésor, 
s'en fut my-ti rifjs , me;ii ebea lui et examina le contenu du 
coffret. Ce|icndant. comme il s'agissait d'une somme de 
40 a tS.OOO fr. en i-entes belges et obligations autrichiennes, 
fi-.-ketel alla prendre conseil auprès d'un ami à Waere-
ghein. Celui ci l'engagea à s'eu ouvrir au coiumissaire de 
jiolicc de Taurnal. 

Lundi mailti. vers neuf heures et demie, le cultivateur se 
rendit donc à Toornai. et vint conter son aventure a M. Les-
rheviu. proeureurdu Iloi.Oes reirseignements furent deman
dés a M. Iiuchatelei, notaire à Estiiiinliourg, et l'on |>ut ainsi 
établir l'oritrine du trésor. 

En voici l'historique : au mois de mai de l'année 189t. 
mourait à Esla'mC'ourg Mme veuve. Cleriiaiix-Cocbeteu.x. Le 
I l i.oul de la riiènii année, les frères et soeurs CIcrbaux cé
daient leur ferme a M. Cbaites Lr^iie Decroiu. 

E'itre temps, l'aîné des frères, Florentin. av.itUréré les 
biens de la famille dont les membres se connaissaient au 
moins St.000 francs de succession provenant d'un héritage 
qu'avait fait Pur mère défunte. Mais, de son OOté, Florenlin 
Clertiaux prélendail ne rk'n posséder et avoir payé de pré-
tendues dettes avec Parair de sa mère. Des soupçons planè
rent sur lui et les quatre autres héri'icrs tirent mettre oppo 
sltion. au inlull'ltll ' des Un ancra, contre les valeurs nomina
tives dont ils possédaient les numéros. 

Quelques jours -prés, le I" août (89t . Florentin *:ieriiaux 
se doimill tragi.Piémont la mort. Au moment de ce, aatetde. 
la liquidation des biens ae la famille Cocheleux était e n 
cours. On ne sut jamais OU avaient disparu les litres ne-n 
tionnés plus haut. Une circonstance toute fortuite vienl de 
les faire «aauai i l i , comm" nous l'avons dit. dans an champ 
déeendant de la ferme Clerbaux. lion nombre de ces titres 
ont été en&més par l'humidité et plusieurs sont paaaajat ni-
eonnaissibies. \ujourdliui, mardi, le fermier fteketel les 
déposera en l'étUata lie M« Uin-baU let. anlalrai EslaimlHiiirg. 
à qui s..nt coiub-s les Inléi-éts de là fainllle Clerbaux. tjnq 
parts bcronl faites de cette succession eu faveur des ciuq eu-
fanti et pei l isenfants des frères e t aerora Orrnaat 

S t N i c o l a s ( W a e s ) . - Drfparl pour le rr<ia*raaf. — n 
y a deux Jours, trois petits garçons de St N'ieoras iVè'aesi, 
avaient quitté cette ville en annonçant qu'ils allaient s'enrô
ler dans l'armée du Transvaal. Ces guerriers on herbe, agé-s 
de 10 à Ix ans ont été trouves dimanche soir aux environs de 
la gare du Midi à Bruxelles, ti-an»is do froid et mourants de 
faim. Ils ont été immédiatement rapatriés. 

C o u r d ' a s s i s e s d u H a i n a u t . —Le drame de Culouna. 
— La Cour d'assises du Hainaut n commencé l'affaire i 
charge du sieur Joseph Prapparl, ftgé de 28 ans, journalier, 
né a Vaurx, domicilié à AiiUHug. t e 17 Juillet, te cadavre 

i, «rtteart Banda» (Ut trouvé sur te îbuto de Toumai à AnUang 

L'autopsie démontra que Uaurtry avait été tué par slraogu 
lation 

Il avait passé la soirée en compagnie de l'accusé. Celui-ci. 
«jnejqoe. temps auparavant, lui avait adressé des menaces. 
Néanmoins, le 16 Juillet. Baudi-y se rendait à Antoing, où 
habitait l'accusé, qui ne le quitta pas de la soirée, allant 
avec lui de cabaret en cabaret. 

L'accusé lui proposa même de V? reconduire à CaVwine. 
Baudrj- s'y refusa et quitta le cabaret où ils se trouvaient II 
était seul. Krappart courut derrière lui. le rejoignit avant b-
ajaalricine pont sur l l a c a a t que Uaudry devait passer pour 
arrrver â Calonoe Peu de temps après, on trouvait Baudry 
a 1 état d-- cadavre. 

L'Instruction a dénwsilré la eaapabsHM de Jos-ph Frap
pait : elle a, du reste, été corroborée par de multiples témoi
gnages . Jusqu'à présent, l'accusé nroleste a n c r e de son in
nocence. 

B r u g e a — Jubilé taterdoial. — l><: notre cons2spondaat 
le Is : Lin- inai.ii.si;,!.ioii an iment louchante réiji.iss.m ce 
matin dans la cathédrale, le Chapitra dea chanoines, présidé 
par Mgr PKvéqoe, le olergé de la ville r-t des environs, pour 
célébrer en une action de gracea le eiaquaotteine annlver-
salre de l'ordinaMon saeerdotaxe da Mt-r te baron rrlix de 
Bethune, archidiacre du tiioeèse et prélat domestique de Sa 
Sainteté Léon x m . 

Outre Ira autorités etcWiilisllgacs, beaucoup d'aal -rites 
civiles avaient tenu à (tre présentes t cette solennité r. II-
gieiis,- consistaiil en nue messe solennelle chantée par Mgr 
Bétonne. La lamillc de rneoreux jubilaire était au grand 
complet et e n d u i t e par .si>n frère, M. le baron Bethune. riee-
préxldent du sénat, M. I" baron BetBamc. aspréuentant d*A 
test, M. le baron Bethune, député ix i i i iane i t de la Handre 
occidentale. 

Remarqué encore M. 1-- gotrrerneur baron Buxette, M. le 
boargmestre, comte Vlsartde Ro-irm''. M. Deteeoart, prési
dent de chambre à la cour de cassation. Après la mena», 
Mgr Cartuyvels, vice-recteur de l'L'nWcrstlfi de Louvam, a 
prononcé une courte allocution, 1res éloquente, sur la beauté 
du rôle du sacerdoce, d ̂ nt Mgr Bethune est une des 
gloires. 

L'aprèa midi, un banquet de soixante eonvèrts réunissait, 
de nouveau les parenta et amis da f ' -ureux jubilaire qui 
avait à ses cotés Mgr l'évèque et M. le Gouverneur de la pro 
vinc.e. Demain lea pauvres de la paroisse de Saint Sau\eur 
auront leur pari, d.- ectte belle fête. 

M e n i n . — fa4axlllBr erpl'iit- de cambrioleurs aux 
Baraques. — Les cambrioleurs qui depuis quelque temps 
n'avaient plus fail parler d'eux, se sont livrés, dans la soirée 
d ' dimanche, à un exploit qui dénote atha) ses auteurs une 
très grande audace. Dimanche soir, vers neuf heures, 
MM. Commeyne frères et seeurs, tenanciers de la succursale 
de l'épicerie Delaize et Cie, rue de Mouscron, constatèrent 
que des malfaiteurs s'étaient introduits dans la maison et 
avaient dérobé dans une chambre dn 1er étage un reruin 
nombre de bijoux que contenaient des meubles (tout les ser
rures avaient été fracturées. 

Les cimiicioli in-s étaient rentrés dans une snalaon voisine 
qui est inhabitée avaient démoli une partie dumiir du grenier 
qui sépare les deux habitations, puis par le n i a ainsi prati
qué s'étalent Introduits d.ms la maison de M. Commeyne. 
Dans la chambre qu'il visitèrent Ils firent main basse sur les 
objets suivants : 3 montres pour daines, trois chaînes do 
montre, 1 broche, i paires de boucles d'oreUlea, l bague, le 
ton! en or, Baaasaara bagues et bouelea 'l'oreilles en argent.le 
lout du.ie-valeur de wi'i ,i Tdii lr. La g- idarmerte qui a reçu 
l.i plainte a ouvert une enquête. 

— Une rixe. — Imnanclie soir vers onre heures et demie, 
une rixe a éclaté au gravier de Bousbecque, à l'estaininet 
du Cuirassier entre Victor Denatane 11 tes f .ères CornclHe et 
François Q'wtua. Au cours de la texte, tfielor Dettatane a 
n-cii au bras un couii de eeateaa du.pi'-l il devra subir un re 
pos de dix à quinze jours. M. le docicuc Dequiueinaere a don 
uê  ses soins au bh ssé. 

M o u s c r o n . — Incendie de deux amisntil — Lundi soir, 
vers huit heures et demie, an iaeendie a détruit deux mai
sons ouvrières s ises au Petit-Cornll, numéros t l s c t t M , et 
occupées par la veuve Dcbarlcduc François née Dcruyck Ma 
rie M.ithilde. âgé rie 58 ans, journalière, et Chysscl lié-àré, 
âgé de 3é ans. né a Bettcghem, Le feu a pris naissance .à 
l'étage de la maison tihysse-l et en un clin d'eeil toute Ih.ibi 
tauoti lut en g l u a n t s , celles-ci trouvant un aliment facile 
dans la toiture couverte en chaume, se communiquèrent 
bientôt â la maison veisine et quelques instanis après l i s 
deux habitai Ions ne formaient plus qu'un immense brasier. 

On organisa aussitôt tes secours et un nt sonner le tocsin. 
Les p imptcrs arrivés sur les lieux durent se borne* à ren
verser les murs pour éviter les accidents. Quelques meubles 
ont pu être sauvés. 

Les degats s'elevent à quelques milliei'S de francs. Le ser
vice d'ordre était organisé par la police. On ignore les aaaBjaa 
de l'iajoaaaat. 

T o u r n a i . — LatoeièU de William — C'est mercredi 

million de la saison de la Société de Musique. Sous la 
direction de M. de Loose, elle interprétera : t. n. 1 du lie 
qulcm de Brahms, 9. Adieux à la r'orêt, de Bruneau : 3. Ma
riage ries Roses et Procession, de il Francs : ». Berceuse, de 
Mozart, et entin Luléce, poème, lyrique en trois parties de 
l'exquise musicienne Augusta i loi niés. Les solis seront chantes 
par Mme Pi I ess oesombee. MM. Vaaaaandete et l lenrooe. 

— Cllez les t'ieres de la doctrine chrétienne. — Nous ap 
presons que la section dramatique de l'Association des an
ciens élèves préparc pour le 3t de ce mois, une magni l ina 
séance donnée au pmiit des Ecoles c.hréUennes pauvres iU-, 
lit ville. Au programme ligure Michel Strogoff, pièce en cinq 
actes et sept tableaux, tirée du romiti oV Jules Verne. Les 
cartes sont déjà en vente. Les Touriiaisiens leur feront lyou 
accueil, étant, donné, le double plaisir qu ils en retireront : 
celui d'un délassement agréable et honnête et celui de, te 
charité. 

M a r c h é d e C o u r t r a i du lundi 18 décembre 189» : 
Crains. — Froment blanc, de tti.75 A 17.00 les 100 kilogs ; 

froment roux. ir,,oo à oo.oo ; seigle, 11,30 à 12,00 ; avoine, 
17.00 à 00.00 : féreroles, 18.00 àUO.OQ. 

IV-nréeS alimentaires. — Pommes de lerre jaunes, de 5,00 
4 S.r.O les loo kilogs : nommes de terre rouges, 3,00 à 0,00 ; 
beurre, rie t , 7 t â 1,77 le i / x kilog ; oeufs, de »,7a a 4,90 
les 85. 

Bétail.— Nombre de bêles exposées en vente : Vaches 16V, 
génisses 13e., taureaux 38, bo'tifs 13. porcs 00. — Bel, s ven
dues : Vaches 000, génisses 000. taureaux 000, boeufs 000, 
porcs, 00. 

I.a viande de boeuf se vend de 0,00 à 0,00 le kilo. 
Huiles, graines et tourteaux. — Huile do colza, tiï.OO a 

OO.oo les 100 kilogs ; huile de lin, de 19,50 à oo.oo ; graine 
rie colza indigène et étrangère, de 3.-..00 à îfi.SO : graine do 
lin, de 23,50 à 28.73 ; tourteaux de colza, de i l , 5 0 à 00,00 ; 
tourteaux de lin, de 18,00 à 20,00 ; tourteaux de chanvre, 
de (io,oo à 00,00 ; nitrate de soude, 18.70 a 00.00 : sulfate 
d'ammoniaque, de 29.no à 00,oo ; chicorées. I l ,50 à 00.00 ; 
eoeettea. i s . oo à t s .50 . 

JjFÊtiHESDE M M Î T . 
l _ A. H f t U T E C O U P I 

Suile de l audience du lundi 1H décembre 
î i i -po - i i t i i i i i d e n i . t v d o u a r d D i ' u m o & t 

M. Druiuont est appelé à la barre. Le directeur de laf.i'ire 
Parole, fail le plus grand éloge du caractère, des sentiments 
et de l'intelligence de M. (iuéiin. 

Sur la demande de Me Menard. M. Drumont afllrmc l'ex-
Irêiiie douceur et la grand, patience de M. iluérin qu il a tou-
jours entendu, notamtnent a Alger, prêcher le. calme et 
Interdire l'usage de te taroB à laquelle i) ne recourait jamais 
lui même que p<-ur s,- défendra et en cas de' nécessité abso
lue Puis il affirme qu il ci.tendit devant la Libre Parole, les 
cris Je : A bjs l'armée ; A bas la patrie i aussi souvent que 
les cris de . « Barbe à poux i • (Rires). 

A u t r e * , d f q i o s i i i o n » . 
M. Paul Cterget, truste droM ui iu . dépoaa sur diverses 

manifestations où II accompagnait N. Oui rin. M. Devos, ad
ministrateur do la Libre Pirate, fail une déposition favora
ble à M. Ouérin. M. de l'.oisaodré.r'd icteur A la Libre Parole. 
qui est M ami de Suérin depuis dix ans, fail A son tour l'é 
loge de l'Inculpé. H affirme ses Idées républicaines et attesta 
I- désaccord qal .-xî-stiit. .'-ntre M. Ouérin et M. Dérouiodr et 
cotre M. Ouérln et M. fMXbae. 

Le témoin suivant M. MOBJIIau,«ra1 a été en relations d'affai
res avec M. (iuérin. l'ail des riècl.iraiions absoliinient, aevsteat-
r.-s à celles faites par M. Mallet. M* M.-n.ied demande la con
frontation 'le ce témoin avec M. Mallet. M. le président s'y 
refuse, faisant ti marquer que les témoins de moralité ne. dé
posent pas sur .les faits ayant trrtt au prsoèa. 

M. Oicard. secrétali" de la rédaction de VA nt ijuif, parle 
du témoin Peretti qu'il présent.' sous un Jour assez peu favo
rable' Il coollrme toutes les déclarations d- M. tPnrin an 
sujet «Va .li'..-i-scs manifestations de la Ligue ant sémitique. 
Il se plaint vivement d'avoir été arrélé et tenu en prison pen
dant plusiem-s mois sans même avoir été interrogé. L'an 
dience est suspendue à t h e u n s . Elle est reprise a * h. 3f». 

MM. Buffet et de Vaux. indisiKjsés, ne reiirennent pas leurs 
places. M. le président ordonne qu'tl soit passé outre aux 
débats. On entend un certain nombre de lém >ins qui assis 
tirent a la réunion de Charcnton du 3 juin, au cours de la
quelle plusieurs témoins ont entendu un orateur dire aux 
assistants : « restâtes que vous serez des nôtres demain. » 

Un membre de la Jeunesse royaliste, qui prit la parole 1 
cel le réunion, aflirme que ce propos n'a p i s été tenu. Treize 
autres témoins viennent faire la roémealllrmation. Au cours 
de ses dépositions. M* Blln faisant remarquer l'absence du 
sénat ur Le Play qui n'a pas assisté i l'audience depuis la 
suspension, demande au président de suspendre l'audience 
jusqu'à s.*» retour. 

M le président refuse. M» Hlin dépose alors des coneio-
sions. Mais M. Le Pl"y rentrant au moment où M. le 
président Ht les conclusions. M» Blln les retire. (Bircs 
pi olongés). 

M* Julien Dumas annonce à la cour que M. Callly renonce 
à l'audition de tous les témoins cités à sa requête. 

M. attestai est introdtiil.il prend <m christ dans sa poche e t 
dit : i c Jure de dire la vérité i M. aMeagst tonlirme les .muras 
témoins de la rue Cbarentoo. M. le sénateur Savary, du Tarn, 
déclare qu'on a entendu aaaea de témoins sur ce point. 
Me Leumvignier : SI 1'aecusation veut bien renoncer a ce 
chef d'accusation, je suis de 1 avis da M. Savary. Hais ta tut-
uiaturc publia ne tetoiMuant pas, kta uaanri«t ikj maintien» 

tes droits de la défense et on entend successivement les trois 
derniers témoins de la série. 

D'autres témoins viennent donner des détails sur le ravi-
taigement du fort Chabrol et rendre h o m m a g e » la bravotre 
de. Guéria. 

Plusieurs ravitailleurs du fort sont aussi enti>n-1'i.=, p u , s 

l'audience est hraéi a 7 h ai uain. a 
midi. . 

Belge -França i se 
S o e i é l é a n o n y m e a n e a i i i t a l l i e i .OuO.OO') . l e f e . 

Sièuc social a Hr>: rêilrs, 17, rue Heure 
A G E N C T E S : 

l i o u b a i x , ft, ntr Je la G.tre. 
T o u r c o i n g , ; ail ii [ae, tô bis. 
H . t u m o n t , pteee Saint • 
V a l e n c i e n n e s , passage Koea. 
D o u a i , t t . rue Léon Gambette. 
L e n s , angle de la rue 'le la Gare et de la rue rt'-, fliateaa. 
A r r a s , 3 nie- Oamb 
D u n k e r q u e , II . rue dn Château. 
A m i e n s , passage de la Pi n iliaauni 
A r m e n t i e r e s . f i . rue des pot ours. 
La CaaBBgMBaratCi t - ' i n a n e i é r e B e l a : e - F r a n e a i - 4 e > 

fondée par un gronpt Franco Belge, traite aux ci 
le- pies réduit, 
O P É R A T I O N S D F . R O I T t ï S F . a u c o m p t a n t 

O P E R A T I O N S A F O R F A I T 
T i t r e s c o n t r e e s p è c e s 

O p é r a t i o n s d e B a n q u e e t d ' E s c o m i i t e 
Elle délivre sans frais à ses guichets, un grand nombre de 

valeurs inscrites à la ente de Bruxelles, et exécute a cette 
bourse tous êirdres d'achats et de vente. 

AU COURTAGE DE I 0/00 
et au cours moyen de la journée. 

Constitutions de S o e i é t é s industrielles et commerciales. 
Ordres de bourse sur t o u t e » les places fiau- aises et 

xitrari gères. 
paiement de touseoejana» « a n * f r a i * S l'échéance et 

sou» escompte A toute époque avant l'échéance. 11830 

BULLETINS FINANCIERS 
du lundi 1H décembre 1S99 

l ' A H I S . 18 décembre. 
Aujourd'hui les atapedttioM Boni des plus ini'lBstatu La 

Bourse qui se trouve en face d' réalités inquiétantes, la 
guerre du Transvaal et le rertebérissement continu des capi
taux sur la place de Londres est portée à s'alléger plulôt qu'a 
s'engager. Quelques spéculateur» Vendent même à décou
vert. 

Baaa son ensemble le marché est lourd. Inactif et tombe 
an dessous de ses cours de samedi. Trais français ex c. 99.7:. 
70, r.o. 36. Italien 'J3.«0 et 9:1 so extérieure r,7.20 et fit'..53 
Série i )2* an, Lyonnais l . oo i , .-.u,z 3.6'.o, Vletlte-ktontagne, 
737. 

M.xrehéi o f f i c i e l . — ComfêKttt. — La jouirn-o a été 
peu brillante pour l. marché au comptant, où les cours ont 
subi une dépréciation sensible. 

Terme. — D:-s offres persistantes pour coin- le angtate ont 
assombri le débul <b' la séance, .roi, sans aette rtreonstanee, 
eût été bon. Mais, notre marché a fait comme samedi, il 
s'esi ressaisi ce en raffermissement appréciable s'est dessiné: 
ce résultat obtenu, le câline a repars et lea cours sont resté-s 
Immobiles.En clôture, cependant, des ventes assez nombreu
ses si sont praJattes et la baisse a de nouveau prévalu. 

M a r e h é e n l i a n i | n e . — L'ouverture s'est faite aujour 
d'hui aux environs des derniers cours de samedi, m.'-rne en 
reprise sur certains titres miniers qui avalent plus paittca-
lièremenf souffert avant-hier. Hais, pea après-, des errire^ de 
ventes sont arrivés de Londres 11 le marché des valeurs sud-
afrieainca 1 fléchi sur toute la ligne. 

M U X l i t X K S . 18 décembre. 
Terme. — Le marché est lourd. L'Extérieur reeuio .1 «3 7(8 

et 05 3 | t . i 0|0 Brésilien. 3;l 3l8 et 33 I18. Sar.lKO.sse*26l. 
Nord d'Espagne 192. Métropolitain tombe 'ii'->, liio-Tinio de 
1128 i l l l a . Lot du Congo 83.50. 

t:omplont. — l.i s échanges sont bons. 3 0|0 97,25. Lot 
d'Anvers 106. Bruxelles 10'.,25, aux banques teci . , Iles basant 
de la Compagnie nationale ananeière, action de capiia! 
lag.au, action de dividenue 2(iJ,:.u. Banque nationale 28,18 
aux chemins de fer. Ordinaire chemins du Congo 2152,50, 
part de ; oudatcurs 6,993. 

Tramways assez fern.es,_J>i\.itleii,Ji- nru4A41.-b: -îs7;f,or 
Ka /wsa i .^s^-^r" •'••'•Çl'i, rus" , 180. Cap. mutuelle 
158,75. Bonne tenue des titres sjd. ,urgiqu. s. .les 1 liarbon-
n a g r a e t d r s zincs. Valeurs coloniales un 1» c. lourdes sauf 
l'ordinaire produits du Mayomb a s'.. Or.lina.re Haut-Congo 
1120. 

VAKnXKKRCKOVX, 
Dir« leur â' la > Beli/ique f inaoaters.a 

Cktmaét de Louvam. Ilrnxetles. 

Comptoir des Valeurs Industrielles 
BELGES & RUSSES 
X=>JcS C O O M A N 

AMIENS, I". nie Porte»: 
SAIST-Ql ENTIN, 5, rue de 

la Sellerie; 
ROI'EN, 63. r. Jeanne -d'Are. 
HAVRE, boulevard de stras 

bourg: 
TOI RNAI, 30, place du Parc; 
PÉRUWKLZ, 23, rue du MiM»-

lin; 
CANI). 13. rue dit Hrabant; 
BllCXEI.Li:S,:U,*«eAnloine-

Dausaert. 

LILLE, t tb i s . r. Esquennoise: 
HO! HAIS. 14, rue St Georges: 
TOL'IltMING, 8, boulevard Gam-

betta ; 
ABMEN1IÈUES, 59, rue de 

Dunkerque; 
VAI.ENl 1ENNKS, 33, rue Saint-

Gcr> ; 
ARRAS, 16, rue des Capucins ; 
DOUAI. 50, rue de Bellaln ; 
PARIS, U , rue de la Victoire: 

A e b a l e t v e n t e (le toutes les valeurs françaises, 
belges et étrangères. — Kenseigwuunlt prajriuJa. 

l ' n i e n i e n t sans aucuns frais ,\o coupons français, 
belges et étrangers. 

O R D R E S D E B O U R S E 
Les opérai ions se traitent, titres contre aryeut, ar./e» 

contre titres. 
Courtage un franc par mi l l e , sdiii aucuns frais sup~ 

p.VtMcitiiiii'es pour loutes les apéralioaja sstestlBaa aux 
bourses lieiges. 

La Maison ue se ch.ir^s il'.tncup.e opér tt ion à terme 

LA VUE 
conservée cl rétablie 

Par l 'emploi des verres » s i l e x - a p l i P o m a . t i f | H « ' « . 
pince-nez et Lunettes Bouveanx syatëmas n e tasalaurt ni 
nintwunt le nez. Verre en erist >! de r o c h e a x e . I ^ u -
t t u t t e r i e A-'t u p t i q 4 i o . Baromètres. Thermomctres-
j u m e l l e s . Loupes. Compte iils. ï e n x artificiels, e tc . , e tc , 
L u n e t t e s i l s - p u i i 0 . 7 » P i n c A R - n r z . « l e 
p u i M * T r . 2 « . A VOerOMÈTHK, J O S E , o p -
Bliaxl BBdcialiatn. 49 , l iramle Hue. Iloiiliaix.. M M w 

RENTES ET COUPONS 
é c l x é e v n o a c i i a X— J a n v i e r X S O O 

Tous les coupons à l'échéance ilu mois de Janvier 
1900, sont p i v é s dès niainb liant chez 

MORET-QUINT & Cio 

R O U B A I X — 9 . R u e d o l a G a r o , 9 - R O U B A I X 

3ÉDJTIO 
nERNIÈRE jJEURE 

(DE NOS CORRESPOSDASTS PARTICVUERS 
ET PAR Fil SI't.ClAl) 

U GUERRE DANS L'AFRIQUE DU SUD 
Les partes des Anglais 

Londres , 18 déceii.tire. — Les jouruaiiv publient une 
ste l i s t ique donnant le total des perte» anglaises depuis le 
commeiiecineut de la campagne : 

76:10 officiers, sous-ofliciers et soK'.ats ont été tm'-s, 
blessés ou faits prisonniers. 

synr ce nombre, f!<77 seulement ont e|•• identifias jus 
qn'à présenl. C* rbiirre • edécompoae :iiu*i : 7^8 morts ; 
t"H\ blessés, 226.'» prisonniers . Les décès dus anx mala
dies 110 tigitrent pas dans ce chiffre. 

La concentration dos troupes anglaises 
Ixmdres , 18 dée^rnlire. — Le Wir -Ol t i ce no cumnm-

niijite aucune nouvel le i la jiresse. Ilans les sphères du 
iiiiuistùre, on assure qne In premier so in de lord Hoberts 
a été de faire télégraphier aux jjéuéraux opérant à l'est 
e t an sud du l'Etat l ibre d'Orange d'op.-re.r Itur aaaateay. 
IratMiii a t'est et eu arriére do l'Aar eu aitctulant l'arri-
veu dn nouveau géian'aluaviaie e t dea rea lorts e n cours de 
ronto . 

Humanité des Boôr»,— Cruauté des Anglais 
Londres 18 déeen-bre.— fy. corrrspond.ini du ionrnal ! 

[Erho. fa , t rrisontpor d»vant U d v s m i t t l n r tes BoBTI ' 
tèaagxapnte a son journal rju'il est bien traite pa - ,- qx-ci 
Tons les Béer*, officiers ot soltlals, e x p r i m - n | . l à l- c , , , ! 
fiance absot*» dan» le succès définitif. Il ttasaxAVesa quo 
es B o i r s M i.laiçnent l>eaueoup des a\BfUis H m i l ni île 

le t ireon l iu'e peiMi-.u! U guerre et qu , ,A ,îiro 
que les lanciers anglais ont frappé dos blev* : ,', 1 
laagte, que lea Anglais ont employé d e , noirs à HaXekiMg 
et que l-s cav iJ i er sdê* l a d o out LUI i \ u sur 1- person-
nel d w.ê ajnMttax«aa. 

L'intervention des puissances 
dans le conflit 

Londres. 16 doeasEnts. — Un télégraouM da Was
hington as-are que les EUU-Unis .quo iqu , ; ne -. i.n'aui lias 
prendra 1 in i t iat ive d'une intervention dant ;.. contl it 
sud-;ifricaiu. sont tous disposés à so joindra a i pans-
sanew européenne», si elles veulent proposer i w -,- idia-
t io i i . ' 

L'armement des coloniaux anglais du Cap 
Londres, 18 décembre. — D'une dép'ci ie reçue do 

Capetown. il résulte que la résolut ion d a n s a i tes c*>le> 
ni3Ux anglais de !a Colonie d u Cap, prise au d . -u i er 
Conseil de Cabi"f>t de I / indres , a créé tttie éoorx* 
lion parmi totife la population afrikander de la ' 
Cetterèaoitlt ion ast considérée couinie^r, 
quences et on di t au Cap qu'elle o u M c la trois.v.iie e t I 
dernière phase de la guerre. 

Mobilisation des troupes canadiennes 
Ottawa, 17 d V - m b r e . — Le gonvern. nient impérial a 

accepte l'offre de nouveaux ronl inasmli cit iai l iens. En 
conséquence, te Cabinet canadien v ient de donner l'ordre . 
au département de la mil ice de mobil iser iniin'i l iatel l lMt 
la troupe. 

Lord Roberts à Londres 
Londres , 18 décembre. — La reino a r™-u cette après-

midi l.i visite, a Windsor .de lord Wo!seley',g.'qiéralissime 
de 1 armée anglaise. Lord Koberts, la nouveau général 
en chei ,1e 1 armix' sud-africaine, qui est arrivé à Londres 
hier soir, a en également.cette après-midi, -une entrevue 
ave.; lord SaUsbury. 

L e d o c t e u r C h a m b e r l a i n 
Dubl in , 18 décembre. — La remise à M. Chamberlain 

du titre de docteur en droit a eu l ieu au collège de la 
Trinité en réunion privée, de crainte de fnauifesta-
t ions . 

Les professeurs et les étudiants y assistaient. L'entrée 
d u ministre a été salué» par e u t d'une triple s a l \ e d'ap-
plaudisxenients et c'est au mil ieu de leurs acclamations 
que M. Chamberlain a remercié le. d o v - n de 1 honneur 
qui lui était fait. 

Le minft lre des colonies 3 prononcé nnsuite nne petite 
harangue dans laquelle il a déclaré, que l'Angleterre a 
éprouvé de pins grands désastre* qu'au Trapsvaal, pen
dant Ii révolte des Indes i l b guerro lie CrimJe, et il n'y 
a aucun doute , a-t-il ajouté, qu'aujourd'hui coassas, alors, 
toute la nation se lèvera. 

Les fè(fs et dîners officiels qui dera ient être donnés 
p t r le viee-roi , en l'honnenr d•>. M. Chamberlain, ont été 
conlrenvitnl'-A. paraît-il , en raison de b mort du lits du 
maréchal Hoberts, commandant en ch- f des troupes en 
Irlande, qui v ient , ou le. sait, d'être putnin'général iss ime 
des forces anglaises au Transvaal . 

Dubl in . 1S J< coiubre. — La sêjncû du Sénat du Col
lège de la Trinité a eu lieu aujourd'hui. Sotci iuel lement , 
M. ChsnilM-rlain a reçu le titre de docteur en droit 
honoraire. Les étudiants sont sor l i , ens;:'t.- rlaus la m e 
avec un drapeau anglaij et en chaulant dos airs patrio
t iques. 

La p o l i e s'empara du drapeau dans la crainte d'un 
conf l i l avec les nationalistes irlandais. Vu peu plus tard, 
un groupe d e n v i i o u cent c inquante étudiatiLs, portaut 
également un drapeau aneiais , a a t U q u o l ' i lo te i -de-Vi l le 
ou il y avait pen de monde, ont enlevé te drapeau vert 
de la vi l le de Dublin qu'i ls o n t mis e n pièces, et o n t 
maltraité les huissiers de service. 

U n e c i r c u l a i r e d u m i n i s t r e d e l a g u e r r e 
c o n c e r n a n t l e s e x a m e n s p o u r l ' o b t e n t i o n d o 
d i p l ô m e s . 
Paris , 18 décembre. — A u x termes d'une circulaire 

adressée p..r le Ministre de la guerre . 
« Les jeunes gens v is ' s par le p.iragr.iphe II de l'ai Mêle 13 

de l:i tel du 13 juillet tS99 seront, le c:is i-.-tu'-.irit, maintenus 
pnrrlsrdrcBXcnt dans leurs foyers, au moment dû départ do 
contingent annuel, sur la production d'un c. rtificat consta
tant qu'ils doivent passer leur dernier ex i.nen dans le cou
rant de novembre; tous ceux qui justinecoiit avoir obtenu 
Iran titres ou diplômes avant le ter décembre seront défini
tivement inscrits sur les contrôles de la réserve, les autres 
seront mis en route le It décembre. 

» Par mesure transitoire, les jeunes gens actuellement en 
sursis ou déji Incorporés, qui devaient obtenir leurs diplô
mes avant 1" premier novembre 1899 et qui justifieront 
l'avoir obtenu avant le premlc' décembre seront immé
diatement maintenus ou renvoyés sans leurs foyers, suivant 
le cas. » 

C o m m u t a t i o n d e p e i n e s 
Paris , 18 décembre. — Ou annonce que le Prés ident 

de la République vient de commuer en travaux forcés à 
perpétuité la peine de mort à laquelle avaient été c o n 
damnés les nommés Marti a et Burgers, qui avaient assas
s iné , aa moi s d'octobre dernier, une vie i l le femme, rue 
P i e r r e - l / r o u t . 

U n e l e t t r e d e M m e v e u v e H e n r y a u P r é s i d e n t 
d u C o n s e i l 

Paris , 18 décembre. — Mine lb-nry. veuve du colonel 
Henry , vient d'adresser à M. WaMaiek-BuiiaaiBaj, prési
dent du Conseil , une lettre de protestation contre l-arbi 
traire dont , dit-efle, el le est v ict ime depuis un a n , ne 
pouvant trouver de ju^-s pour défendre la inéuioi ie d u 
coionul Henry. 

L ' i n c i d e n t d e s D a r d a n e l l e s . — P r o t e s t a t i o n 

d e l ' a m b a s s a d e f r a n ç a i s e 
Paris, 18 décembre. — L ' A g r n c s Haras communique 

la dépêche suivante : 

« CousUinoiepU-, 17 décembre. — M. Bipst qui. en l'ab
sence de M. Constant .gère l'ambassade de France, a fait, au
près de la porte, une protestation énergique e n t r e l'abus .te 
pouvoir commis par les autorités turques qui ont retenu, aux 
liantentlll s. le paqu.bot français te (.'0.0/0. pendant trois 
heures, sous prétexte que M.iiim-jut, le i eau frère du Sultan, 
s'etail refu-'ié à bord de ce batimi nt. Le prioeipe d'une répa
ration pour le ;• 1 Ii Compagnie parce retard 
forcé, a été posé dès la première heure par te enargé d'affai
res de France. * 
S a u v e t a g e d ' u n s o l d a t n o y é . — M o r t d a s a u 

v e t e u r 
Saiiit-i>!'."i''>!'. I» décembre — D - U T . . L i a i s de H 

garnison en orornenade, voulant e «pet <u cet rt, pannè-
reut sur le canal gelé. La g l a c e s » rompit, et l'un d'eux, 
Emi le Lëfebvre, disparut. Sou otmarade, Paul Dupire, 
lui porta secours el réussit à le sauver, maia il disparut 
à son tour. Son corps a é t é retiré tau heures après par 
trois marinier'- et un officier. 

T r o u b l e s g r é v i s t e s i S 3 i n t - r : t i ' > n n e 
S i -Et i enne . 18 décembre. — ' 'ne n»-- • i t i e» , com-

peaée an MO | : l ieu, cette apràa midi , a 4 
lu or, - : imposé d'il nmes-a 
travers.' b iplace de l'Ib'itel d e V i l i c . se rendant à la bour
se du travail. En têt i "rMnt nrt 
drapeau, les manifestants chaulaient la V c-ici / iuiteet 
la l*ai Biagaur» Lacs de la aiapifeglxlioti .1 i'.isino S iron 
frères. M. Leifeaja, comiDiaaairf il. ; I arron-
l i i ssemeet . a é l l malmené par L grévistes , 
I a du • 1 • 

COT4>XJ?» A.^EaïWxrcvtiaVSi 
Nrvv-Yoi'k, lumli 18 è : e m b r * 

C o t t r s t d ' u u ^ e c t u r e 
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